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Soi contre soi 
~ Grandes Instances ~ 
8 min – 2 personnages 

 
Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 

 
 
Juge : Monsieur Boutigneux et l’entreprise Pertiplac, c’est à vous… 
Plaignant : Bonjour… 
Juge : Vous êtes ? 
Plaignant : Monsieur Bourtigneux. 
Juge : Bien, asseyez-vous… 
Plaignant : Merci. 
Juge : Nous allons attendre quelques instants que le représentant de l’entreprise Pertiplac 
arrive… 
Plaignant : Ah ! Non, c’est bon. 
Juge : Comment, c’est bon ? Il ne vient pas ? Vous avez trouvé un arrangement ? 
Plaignant : Si, si, il vient ! C’est moi. 
Juge : C’est vous… 
Plaignant : Oui. Bourtigneux, responsable de l’entreprise Pertiplac. Je suis travailleur 
indépendant.  
Juge : Je ne comprends pas… 
Plaignant : Pourtant, c’est de la loi, c’est votre rayon… J’ai créé une entreprise. Tout seul. 
Comme un grand. 
Juge : Non, mais ça, je comprends. Que vous soyez le responsable de l’entreprise… Pertiplac. 
Mais je… Qu’est-ce que vous venez faire… Non, cela mérite des éclaircissements. 
Plaignant : C’est bien simple : je viens, moi, Bourtigneux, porter plainte contre Pertiplac. 
Juge : Ça va sûrement s’éclairer… 
Plaignant : Ça me paraît rudement clair… 
Juge : Je suis juge de proximité, monsieur Bourtigneux, pas directeur de cirque. Qu’est-ce 
que c’est que cette histoire ! 
Plaignant : Je ne comprends pas ce que vous ne comprenez pas… 
Juge : Bon, racontez-moi tout, ça va sûrement s’éclairer. 
Plaignant : Je commence par quoi ? 
Juge : Par ce que vous voulez du moment que ce soit limpide. 
Plaignant : Bon. Alors moi, Bourtigneux, j’ai créé une entreprise de services. Voyez, j’ai fait 
finaud, j’ai noté « services ». Comme ça, je peux rendre plein de services, tant que ce sont des 
services… 
Juge : Oui. 
Plaignant : Par exemple, quelqu'un veut tondre son gazon ? Hop, je peux rendre service. Il 
faut repeindre le salon ? Hop ! Entreprise Pertiplac, bonjour ! 
Juge : Jusque là, je vous suis. Vous êtes donc le responsable de l’entreprise. 
Plaignant : Voilà ! Mais pas que… 
Juge : Pas que… 
Plaignant : Ben oui, parce que c’est une petite entreprise… Je n’ai pas les moyens 
d’embaucher. Et puis on ne me demande pas assez de services… 
Juge : Oui, donc, c’est vous qui travaillez. 
Plaignant : Voilà ! Vous voyez que tout est clair ! 
Juge : Jusque là… Mais je ne comprends pas ce que vous venez faire ici… 
Plaignant : Ben je viens porter plainte ! Pour les petits faits, c’est ici, non ? 
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Juge : Oui, mais vous n’allez pas porter plainte contre vous ?! 
Plaignant : Ah ! Pardon ! Je ne suis pas cinglé. Je ne viens pas pour ça. 
Juge : Ah. Vous êtes difficile à suivre, vous… 
Plaignant : Je viens assigner l’entreprise Pertiplac… 
Juge : Mais Pertiplac, c’est vous ! 
Plaignant : Mais non, moi, je suis monsieur Bourtigneux. Avec un X à la fin. 
Juge : Je… J’avoue ne pas suivre… 
Plaignant : C’est pourtant clair, enfin... 
Juge : Jusque là, ça l’était… Bon, mais alors, quel est le motif exact de votre venue ? 
Plaignant : Ben voilà. Comme je vous disais, je ne peux pas employer quelqu'un. Alors je 
suis obligé de m’embaucher. 
Juge : Jusque là, ça se tient. 
Plaignant : Alors, j’ai l’entreprise. Bon. Elle reçoit une demande, comme, je ne sais pas... 
Juge : Venir tailler la haie. 
Plaignant : Voilà ! Vous voyez que vous comprenez ! 
Juge : Pas tout, mais j’essaye… 
Plaignant : Donc, l’entreprise reçoit la commande. Bon. Moi, qu’est-ce que je fais ? J’envoie 
mon employé pour la traiter. 
Juge : Vous. 
Plaignant : Moi, Bourtigneux. 
Juge : Oui… 
Plaignant : Mais c’est Pertiplac qui touche l’argent ! 
Juge : Donc, vous… 
Plaignant : Non, non, le chèque est au nom de Pertiplac. 
Juge : Mais c’est tout de même vous qui l’utilisez, cet argent. 
Plaignant : Oui, parce que je me fais un chèque ensuite. De Pertiplac à Boutigneux. 
Juge : Mais alors, où est le problème ? 
Plaignant : Mais le problème, mon bon monsieur, c’est que Bourtigneux, il veut être 
augmenté ! 
Juge : Eh ! Bien, mais augmentez-le… 
Plaignant : Mais c’est que je ne peux pas, moi ! Je n’ai pas les moyens ! 
Juge : Eh ! Bien, mais augmentez vos tarifs, alors… 
Plaignant : Mais je ne peux pas ! Ce n’est déjà pas facile tous les jours… Les gens préfèrent 
bricoler n’importe comment. Si j’augmente, je perds ma clientèle, moi… 
Juge : Donc, vous devez bien le comprendre… 
Plaignant : Quoi donc ? 
Juge : Que vous ne pouvez pas être augmenté. 
Plaignant : Ah ! Mais moi, je le comprends. 
Juge : Où est le problème ?  
Plaignant : C’est Boutigneux ! Il ne comprend pas, lui ! 
Juge : Mais Bourtigneux, c’est vous ! 
Plaignant : Oui. Je ne comprends pas que mon patron ne m’augmente pas. 
Juge : Mais le patron, c’est vous. 
Plaignant : Oui. J’ai tout essayé, mais cet imbécile ne veut rien comprendre. C’est pour ça 
qu’il m’emmène au procès… 
Juge : Mais, mais, mais… C’est une histoire de fou ! 
Plaignant : C’est que je me tue à lui dire ! 
Juge : Vous êtes qui, vous ? 
Plaignant : Ben Pertiplac. 
Juge : Mais Bourtigneux et Pertiplac, c’est la même personne ! C’est vous ! 
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Plaignant : J’aime bien compartimenter. 
Juge : Oui, mais non, mais alors là, qu’est-ce que vous voulez que je fasse pour vous ? 
Plaignant : Que vous expliquiez à Bourtigneux que sa demande est rejetée ou à Pertiplac 
qu’il doit payer. 
Juge : Mais je n’ai légalement pas le pouvoir de faire quoi que ce soit. Là, c’est ailleurs. C’est 
chez Psy-Minute qu’il faut aller. Ils ont un cabinet en face. 
Plaignant : Bourtigneux, peut-être mais pas Pertiplac ! C’est une entreprise. Je ne peux pas 
envoyer Pertiplac consulter, ça ne tient pas… 
Juge : Bon, le plus simple. Pertiplac… Menacez Bourtigneux de le virer. 
Plaignant : Ce n’est pas bête, ça… Eh ! Mais s’il me vire, qu’est-ce que je deviens, moi ? 
Juge : Montez votre propre société, je ne sais pas, je suis un poil dépassé, là. Ce n’est pas de 
mon ressort. 
Plaignant : Monter ma boîte, ce n’est pas bête, ça… Ah ! Oui, mais si je vire mon employé, 
qu’est-ce que je deviens, moi ? 
Juge : Je ne sais plus… Travaillez à sa place. 
Plaignant : Ce n’est pas bête, ça… Je vais monter ma boîte. Et moi, travailler pour moi ! 
Merci pour tout ! 
Juge : Je vous en prie… C’est une histoire de fou ! Et il n’est que dix heures… 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 
 


